
« À l’oreille de ses cousines et amies, à l’oreille de ses voisines, de toutes les femmes du
village, Naya souffle le même rêve. Et la nuit redevient calme comme autrefois. Comme
avant que la guerre n’ait pénétré dans le village. Et toutes les femmes font le même rêve. Un
rêve de force et de courage.»


